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l I 

Valoriser le travail humain où mécaniser 3 
LANCELOT 

de La  réponse 
la SCET-COO P 

die la Prom'otion Nationale 
(Nlaroc) 

- BUTS 
ORGANISATION 

en  1961, la 
nale est 

e )) 

les populations sous-employées 
afin qu'elles elles-mêmes 

sols et 
Face à sous-emploi 

estimé centaines  de  millions 
les de 

à 
l'exode à une 

tion locaux et 
des  conditions de vie de la population, 

ainsi sa sociale. 
veulent la stabilisation des  zones 

d'é- 
à l'assaut 

sées, 
nomique et social du pays. 

La mission de la 
données  essentielles qui 

en  font son : 

- les populations 
elles-mêmes des travaux  renta- 

bles  et productifs, utilisation 
aussi que  possible du capital- 

disponible et un  appel aussi fai- 
ble  que  possible aux finan- 

dont  peut dispo- 
la Nation. 

- 
définitive de 

; en l'effet 

Nationale, à l'augmentation mo- 
mentanée  du  taux  de l'emploi et des 

locaux dus à d'un 
doit moins 

l'effet second du la 
de  nouveaux moyens 

tion et de  nouveaux 

- Enfin, ces 
un plan  de développement national 
monisé,  soucieux du maintien  de l'équi- 

les 
les 

La souplesse et  la de Z'orga- 
nisntion  administrative de la 

efficace de cette politique 
de  développement  économique et social ; 

le plan national un seul  échelon, le 
(c Conseil 
le se une fois 

le d'action et 
les que lui soumet 

un 
d'une et 
de 

à cette 
la 
de >> : le 
est le de  son  fonc- 
tionnement ; il et synthétise 
l'action  des 

tants élus de la population ; 
il agit  comme d'œu- 

soit soit 
des techniques. 

Celles-ci  disposent en effet dans 
budget  de aux 
actions  de Nationhle. Le 

côté des dota- 
tions annuelles  destinées 
qu'il anime 

ces deux 
de financement suivant 

technique et  la se- 
conde est d'autant plus 
l'on s'éloigne  des 

Les  études  des 
budget  autonome  sont  en géné- 

sée, les 
la du  temps 

confiées à des d'études. 

Le  financement des 
motion  Nationale est deux 

: 

- une 50 % en- 
en 

sous des  allo- 
cations de ; 
- le ainsi que 

le montant et 
est le 
cain. 

A quoi, il faut une 
tiòn d'appoint, de la 
nique sous de 

des 
d'études, ou de 

dé- 
tachés techniques 

équi- 
valente à la 

Le à un ou- 
non spécialisé est de  4 dont 

2 en  espèces et 2 en 
S'il ne que 68 % 

du minimum 
il est à 

actuel des populations en  zone 
à 170 (1) 

an, soit 0,5 

cutés 

à 1969,  147 millions  de 
de ont été effectuées en 

national 
domaines d'application : 

- la mise  en : 43 % ; 
- : 40,3 % ; 
- : 16,7 %. 

A de la 
nale, occupait 
plus les tâches y étaient 
les plus faciles à : 

de  pistes, des 
accès  en zone montagneuse. Au total 
8 O00 de voies de communi- 
cations  nouvelles ont été 
1961 et 1966, et 28 O00 
nagés. 

L'équipement a  occupé  une  place 
: 

- discutable de 

- à à la mise en va- 
et 

vaut frm- 
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En ont bénéficié 
à où 

de  logements. 

La mise est 
sivement  devenue le de pointe 
de la un 
tain temps de latence, à la défi- 
nition et à des 
les  plus  valables ; 
vention  ont été : 

- la petite et moyenne :- 

- la défense et des sols : 

- l'aménagement  du  sol : 5 % ; 
- : 1,4 % ; 
- l'aménagement : 

52% ; 

41 % ; 

0,6 %. 

II. - 

A LA 

Comme nous  l'avons  vu, la 
tion du se mani- 
feste sous  deux : 

- mise à la disposition  des 
de 

le plan 
technique 
naux des de 
nale, et de  les de 
connaissances  scientifiques  ou 
sionnelles ; 

et techniciens ont déjà 
les 

Nationale ; 
- mise à la disposition 

de d'études 
d'une de des 

de mise en les 
capacités  des  techniciens  locaux, et d'au- 

dant l'exécution  des 

été 
gée le de 
cette seconde de 

discontinuité depuis 
1964. 

étape, la 
tion été axée concep- 
tion et de ; la tâche 

d'études a consisté à 
des à 

selon la de 
motion Nationale. 

cette étape, la SCET- 
était appelée à 

et 

ment sélectionnée les 

seconde  étape, la 
tion s'est la 

des,  études, et le des 
de 

En effet, une fois en possession de 
pu 

et le 
blème  de est 

~ 

comme  l'obstacle 

la 
exemple, la compétence 

ditionnelle  des populations en 
de petite avait 

de de nom- 

à la limite de capacités  physiques 
et 

donc 
moins  le de publics 

au du  sol que de  l'utilisation 
du 

; ceci  s'est 
les de  simplification  du 
d'études, 

et 
complexes que les 
n'avaient pas les  moyens de 
seules. 

est donc 
à l'Adminis- 

qui sans 
se à 
l'aménagement, a de la conseil- 

tout ce qui  touche à 
tion du la conduite des 
vaux, le de avec 
les  plans, la la main-d'œu- 

et etc ... 
Cette d'é- 

tudes et 
de conscience à ces 

la liaison l'ou- 

et )> de cet ou- 
: 

un vétuste et 
un et 
pleinement à la 
que  s'il d'une de 
la la plus efficace les eaux dis- 
ponibles en amont, et de 

ces eaux selon une 
et de 

le maximum  d'avantages  éco- 
nomiques à 

Cet aspect fondamental de 
tion )> d'un contexte 

et économique a constitué 
la note  dominante de la étape 
de la 
sein  de la 
étape a ainsi amené les 
caines et la à 

de 
Nationale 

La également 
une : 

est 
mission de au- 

de la 
motion Nationale.  Cette mission 
but et les  modes 
d'action et les  objectifs  les  plus 

aux que 
volumineuse, cette 

d'un inté- 
les  leçons  de 

>>, 
les 

modalités les  plus  souhai- 
tables Ayant été  amenée 
à 
puis la conception initiale jusqu'à 

et mise  en  utilisation, 
a pu en effet 

un jugement  synthétique 
et un des 

leçons à de 

- 
LA 

que 
sous ne soient pas  automatiquement ap- 
plicables à 
la il inté- 

de à les  avan- 
en- 

semble de 
tionale 

de  mise  en 
nale. 

Ces  avantages sont de deux : 

- ils le  bénéfice 
immédiat du OU 

la nation. 
- ils les effets 

économiques l'ou- 
en  place et plus 

effets induits ou subsé- 
quents, dont bénéficie la Nation à la 
suite de la 

3.1. - Les effets 

Un 
c'est un ballon  d'oxygène 
une un 

fut le cas la 
de ES 

En cinq  ans, des 
de n ac- 
céléré la circulation  monétaire de la 
vince  de 9 %. Le d'achat des 

a 
aux les 

ont 
la seule de mise 

en de la vallée de l'oued 
une 1,1 million 

En se les  enquêtes et études 
des  Statisfiques, on 

peut que ont 
senté jusqu'à la 

de la population 
cole,  ce qui signifie  qu'en 1969 le pou- 

d'achat de ces  populations a été 
augmenté de 50 % l'effet des chan- 

Nationale. 
L'impact  économique 

ces 
à l'évidence. s'il 

n'existe pas de bilan 
sement des  activités  économiques  ainsi 

il 
: 

- << )>, no- 
tamment dans le domaine de l'habille- 
ment et de la 
- et 

du la multiplication 
des  bicyclettes et des 

49 
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Photo d e  et du  Tour isme marocain 

: L'exploitation kza'ivid~relle 

- de  la 
maine, et en 
la des enfants. 

Les de 
ont aussi économique 

: ils permettent  de 
réduire le coilt  de réalisation des  ouvra- 
ges hydro-agricoles, donc 
la capacité  globale  d'investissement  du 

On  a calculé que la de l'en- 

la des 

tée d'une  équipe 
tait  une économie  de 6 millions  de 

à une exécution à 
; la capacité  d'investissement 

du. se ainsi ac- 
30 %, au bénéfice  d'une 

ou d'un éco- 
nomique. 

Un 
tion Nationale  a aussi avantage  de 
freiner l'exode rural 
de les dépenses  de en 

: un 

est une 
Nation d'une il vit aux  dépens 
d'une dont il 

50 

la capacité  d'investissement ou 
d'équipement, il 
la collectivité à un 
dépenses sociales en zones plus 

: cons- 
de  nouvelles  cités,  d'écoles, 

d'hôpitaux,  de ; et augmentation 
des  dépenses  de  fonctionnement,  telles 
que santé, 

A indicatif, on  peut 
le c d'un  chô- 

dans une en le 
calculé dans  l'agglo- 

soit 1,25 

peut le de 0,s 
le moyennant quoi, la 

tion de 250 an, 

coûte à l'Etat 1 020 de sa- 
mais lui économise l 366 de 

plet de la vallée du dont il a 
été fait l'u- 
tilisation de 3 911 O00 
vail 6 effets peu- 
vent se ainsi : 

1" Activité 
en  place : 150 j.t./an soit, 

2 O00 touchés 
ment les aménagements : 

2 O00 X 150 = 300 O00 j.t./an. 

. 2" Activité à des 
populations inutilisées : 250 j.t./an, soit 

1 400 que  nous  assimi- 
à 1 400 potentiels. 

Les 1 400 actifs 
le à 
de 12 millions  de en six ans, s'ils 

les villes. 

3.1.4. négatifs. 

S'ils  sont  globalement  bénéfiques 
les le les chan- 

de Nationale  peuvent 
aussi un  côté négatif  qu'il est 
justice 

des  échanges  com- 
y  a inflation 

localisée et hausse  des se main- 
d'où une  annulation  des  gains indi- 

viduellement acquis. Une même  hausse 
est constatée les  coûts  des  biens  de 

cheptel vif, eau. 
Le  phénomène  de l'em- 

le de dévelop- 
auto-financement,  Les 
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dits national.  sont 
au 

l'expansion 
L'étude d'un 

de doit donc in- 
cet aspect que deux 

: 

1" le 
en 

qui ne une limite 
de de 20 % exemple ; 

2" le 

de la j.t. 
dont le plafond doit aussi fixé ; le 

atteint 4  et même 5 
taines 
où il a socio- 
économiques. 

La connaissance  de  ces  deux 
est  des  plus  utiles que le 

le 

une soudaine et 
de liquidités, de  même  .qü'il 

ne doit une 
nente et suffisante 
le sa 

le 
En conclusion,  les effets d'un 

d'autant plus 
positifs et que 

: 
- 
- étalé dans le temps, 
- limité à une activité complémen- 

des activités 

1 3.2. - Les effets indkects. 

Ce  sont  en quelque tous les 
acquis, une fois le 

miné.  Ces 
selon l'effet de  plus-value 

à la et selon le 
acquis. 

L'analyse  des 
dans la vallée 
quelques-uns de ces dont on 

l'effet 
à l'au- 

était 
cultivée des 
qui une 
assez intensive, et sous un climat si 
que la pluie aux plantes qu'un 
vingtième  de besoins  en eau. 

ou 
même de  con- 

cultivées une 
eau captée loin en  amont à l'aide 

et séguias à la 
violentes et 

à l'hostilité des  oueds  impé- 
tueux, les  populations 
saient d'elles-mêmes les 

L'aide  de la 
était donc une assistance de  complément 

tout  en allégeant les 
ou 1 à la collecti- 

vité. 

la 
nale  dans le 

de 
fectionnement : 

simplifiée, limitée à 
une aide en des  popu- 
lations les à elles- 
mêmes ou équipements 

b)  puisqu'il 
faut il est 
sonnable  de l'occasion les 

ou les plus fonction- 
nels. cette solution, la 
Nationale en et aussi 
en  technicien ... Elle demande la colla- 

naux, ou d'études, con- 
et une 

et plus 

c> des 
à la 

place d'anciens équipements est 
nement utile. n'est pas 
la solution la et il 

de se la 
bilisation 

du  développement et économi- 
que  qu'ils 

Cette ne consiste plus 
à ou un  ou- 

mais à la 
économique et sociale optimum  d'une 

dont l'élément essentiel 
est l'eau que les 

à 
a 

pu appliquée  au au 
la 

et de la Ce  qui 

des économiques et 
les  avantages des solu- 
tions, qui ne au que 

à 

Solution la plus simple, elle 
consisté à iden- 
tiques à eux-mêmes, les investissements 
se limitent de 

est 
les aidées  des 

tions à 
tous  les 10 ans 

de 
lance ou est 
limité au minimum et les 
populations. 

- des  investissements : 
10 200 O00 10 ans. 
- : 

l00000 an. 
- : 90 O00 

(inchangées,  quote des 
et tech- 

niques). 
- annuel : estimé à 

en  1966, 
en 1974. 
supposé de -l- 2 % an. 

La économique 
d'une telle est de 10 % envi- 

Elle est peu satisfaisante 
du coût élevé  de l'eau, suite de la 

et 
en de la faible 
l'eau et des  sols, due aux  techniques 

Cette solution vise à le 
développement  économique  maximum 
de  la en optimisant le et 
l'usage de toutes les eaux de la vallée. 

Elle exige : 

a) des détaillés  de  Génie  Civil, 
la ; 

6 )  une connaissance du bilan 
des  eaux, afin le plus exacte- 
ment possible les besoins et 

; 

c) la définition et  la mise en appli- 
cation d'un d'intensification 
des 

Appliquée au 1966, 
cette solution a déjà donné les 
cnivants 

Le bilan des  eaux  de 

une 22 % du taux d'uti- 
lisation efficace des eaux 

à la solution 
cette solution plus 

à et à 
puisqu'elle exige : 

- 
dologie, ; 
- des 

plexes ; 
- le de  la 

; 
- de  techniques cultu- 

sont aussi plus  que 
consentis : 

motion  Nationale ainsi 
sa justification dans domaines 

dont on peut l'influence 
: 

1" Augmentation  de 2'effìcierzce de 

un 
ing a une plus 

des  eaux  écoulées et d'en 
une de 

même  qu'elle a 
et le mieux 

adaptés possible au 

2" d'introduire  des ouvrages 
de comeption  moderne  mais de réa- 
lisation simple 
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le de l'étude 
du (1). 

3" Amélioration  de la valorisation agri- 
cole  des  eaux 

Un 40 quin- 
taux consomme 
nellement  mo,ns d'eau qu'un maïs local à 
20 quintaux : e\ 

une  nouvelle ou de 
nouvelles techniques 
donc  de mieux le 
d'eau 

(1) n'y a pas d'incompatibilité 
de base de  la Nationale -, 

à l'utilisation maximum des et mini- 
mum des machines et une conception scienti- 
fique des seulement qu'il est 

plus facile et plus de 
un à mécaniquement et 

exige une adaptation qui doit 
que sa des moyens manuels 

pensée les 

Définition .................... 

Coût des  étuldes e t  surve.iIlance 
des  travaux . . . . . . . . . . . . . . . .  

Coût  des  ouvrages  sur 10 ans . . 
sur 30 ans . . . . . . . . . . . . . . . . . .  

Dépenses  d'entretien  sur 30 ans , 

Dépenses  d'exploitation  sur 
ans ........................ 

Dépenses  d'encadrement . . . . . .  

Dépenses totales . . . . . . . . . . . . . .  

Pródu,it  brut  agricole  total 30 ans. 

Rentabilité  économique  interne . . 

k 
t 

l 

d'emploi et finalement la 
tion de cette vaste de  mise au 

de l'économie nationale du capi- 
tal sous employé. 

va  sans que, 
tats obtenus,  des  difficultés 

à 
Au de  ces  difficultés  se 

le manque de technicité de la 
et de  son 

que l'objectif était de 
politi,;ue  d'investissement 

dans un 
les à sont 
dement nous l'avons 
vu,  placées à un niveau où la seule 
vention  du humain  semblaient 
impossible. 

L'une  des de ce 
consisté à 

à la conduite des chan- 
de 

R.econstruction de 
Jarrages e t  séguias 
:raditio.nnels 

300.000 

1 o .200 .o00 
30.600.000 

3.000.000 

9.300.000 

2.700.000 

45.900.000 

275.130.000 

1 o 

les  quelques  lignes 
dent, nous  avons  essayé 
qu'est la 
quels sont : son ses  buts, 
ses  moyens et 

Nous avons  également vu quels 
moyens et avec  quel cette 
nisation  s'est détachée  de la notion ini- 
tiale qui avait sa  naissance, à 

la du chômage. 
Une des conclusions qui 

s'impose  est que l'investissement humain, 
dans la où il est canalisé 
des développe- 
ment économique peut hautement 

de  défi- 
les modes les 

52 

II 

Création  d'un  com- 
Aexe  hyd.ro-agricole 
ntensif 

1.720.000 

21.870.000 
21.870.000 

6.480.000 

31.990.000 

5.340 .O00 

67.400.000 

475.890.000 

25 

En effet, chez  les 
: 

- les cadres  adaptés qui  font  défaut 
à ; 

- les méthodes  de travail qui  peu- 
vent et appliquées aux 

de ; 

- le matériel dont l'appoint est  sou- 
vent indispensable ou 

le manuel. 

que de dans  une 
difficile à 

les obtenus les chan- 
à et les de 

il plus 

tion des 
Celle-ci peut diffé- 

semble le même : 

- la 
effective du avec 
nel au  minimum indis- 
pensable ; 
- les et chefs 

d'équipe sont, 
dans le et 

le et l'en- 
; 

- fait l'appoint du 
indispensable ; 

- un agent de (ad- 
joint technique ou 
avec les liaisons  avec 
les d'une la 

et les 

d'Etat. 

succès de il  est 
indispensable que 

que  possible  les 
conditions de d'un 
mal : 

- étudiés (ou tout au moins 
les d'exécution 

pouvant confiés à ; 
disponibilités  en bien 
connues et dans le temps ; 
- autonomie. 

va  sans que le géo- 
d'un de chan- 

mieux l'in- 
d'un 

le même d'idée,  mais 
le plan on  a envisagé que la 
tutelle Natio- 
nale soit prise  par  de  gros  chantiess, 
lesquels 
de et de 

et une possibilité 
spécialisés et de sub- 

* * *  

Quelles que soient les  solutions adop- 
tées outil de 
développement adapté  aux besoins  du 

constate qu'en 
c'est finalement la mas- 
sive  d'hommes au qui la 
base de 

ces  conditions, y 

ce  système et celui qui consisté à 
sou- 

vent  inadaptée un ensemble  de  ma- 
chines compétentes ? 

A avis, tant  que 
maines ne  sont pas  épuisées, et sous 

mis en  place des 
au 

mieux, le de la 
la machine et l'homme  est avant 

tout choix au  niveau des 
: 

- une  population et inac- 
tive  doit-elle incitée à 
intimement à de  l'Etat, ou bien 
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1’Etat  doit-il, afin la mise en 
du pays, -appel à 

à ces  populations ; 
- que cela 

de fai- 
à un de béné- 

ou le soin à d’en 
de plus mais à un nom- 

moins ; 
- 

de à lui seul le développement 
économique du pays  ou  doit-il 
à la population de ; 

- vaut-il  mieux  dans un 
temps du développement  économique 
d’un  ‘pays,  se à dans 
une  politique  d’investissement ou 

un plus lent mais  plus 
adapté aux du 
moment. 

semble que la Nationale 
au de à ces 
questions. Ces une 

néanmoins une du 
dgsir 

Photo Ministère de l’Information et du Tourisme marocain 

: La mise en valeur collective 
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